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01. Satan rôde.

Un jour ou l’autre, tous les chrétiens confirmés subissent une menace plutôt solide, celle de se voir jetés en enfer lors du jugement dernier s’ils se comportent de façon malveillante durant leur vie sur terre.  Mais à tout seigneur tout honneur, la menace est assortie d’une promesse, celle que les belles âmes auront quant à elles accès au paradis et à ses délices.
 
À bien y regarder, le simple fait d’annoncer un jugement quelconque est loufoque, surtout quand l’on sait que la sentence sera rendue par un tribunal fantoche qui n’a pas bonne presse ici-bas.  Cependant, la loi c’est la loi.  À la toute fin du monde, vous comparaîtrez, cher fidèles, c’est dans le contrat entre vous et les plus hautes instances.  En ce qui concerne les détails, il s’agit de bien lire les petits caractères.
 
Là-haut, les procédures sont expéditives et il n’y a personne pour vous défendre.  À travers les nuages, un vieil homme barbu aux cheveux blancs et à la tenue impeccable se tient debout.  Devant lui, sur son bureau, un registre où votre nom est inscrit.  Lorsque vous arrivez, il vous regarde droit dans les yeux et en l’espace de quelques secondes il décide de votre sort pour l’éternité.  Pas question de discuter avec lui.  À sa droite, une porte qui mène au ciel, et à sa gauche, celle qui mène en enfer.  Derrière lui, armés jusqu’aux dents, un archange et un grand démon montent la garde devant leurs portes respectives.
 
Avant d’arriver au tribunal, vous devrez passer par un couloir où vous aurez le loisir d’admirer le paradis à travers une grande fenêtre panoramique.  Vous y apercevrez un lieu aux paysages mirifiques où tout est disponible à volonté, ce dans le meilleur des climats, et où des angelots veillent sur le bien-être éternel des élus.  Beau spectacle que ce monde en guimauve où tous sourient dans la plus complète béatitude.  Mais pour en arriver là, il vous faudra avoir mené une bonne vie.
 
Toujours dans ce couloir qui pue la mort malgré ses couleurs gaies, aucune fenêtre ne donne sur l’enfer.  Le verre ne pourrait pas supporter la chaleur et la suie générés par ce pollueur majeur.  Il faut donc se l’imaginer, cet enfer dont on a si peu parlé.  
 
L’endroit est sombre, dans des tons de rouge qui passent au noir, et la notion que le climat n’y soit pas hospitalier fait l’unanimité.  En fait, on peut se le représenter comme un gigantesque amas de braises ardentes où dansent des flammes, et où les damnés, la peau calcinée, le corps fumant et les pieds en feu, sautent d’un tison à l’autre sans jamais pouvoir s’arrêter, constamment poursuivis par des démons maigrichons qui s’amusent à les piquer de leur queue pointue.
 
Aucun répit n’est possible dans l’abîme.  Quant à ces démons qui s’en prennent aux damnés, ce ne sont que de vulgaires bestioles issues de Belzébuth.  Ils règnent dans le brasier, soit, mais ils n’ont rien à voir avec les Malins que l’on rencontre sur terre.  Ces derniers, les véritables suppôts de Satan, sont beaucoup plus dangereux.  
 
Ce qui caractérise ces satanés personnages terrestres, c’est leur propension à la cruauté, laquelle est assortie d’une indifférence totale à la souffrance humaine.  Et ce n’est pas à leur chair que l’on reconnaît ces diables car en apparence ils ont tous les attributs de l’humain, mais bien à la grande misère qu’ils causent ici-bas.
 
Ce sont des évadés de l’enfer et l’on peut espérer qu’une fois décédés ces tyrans y retourneront pour un très long séjour.  Mais en attendant, ils continuent leur quête perverse, semant la mort sur leur passage.  Plusieurs sont apparus sur terre au cours des siècles et d’autres les suivront, car ils brûlent de faire le mal parmi nous.
 
Fidèles de tous azimuts, gardez espoir.  Après avoir lu les petits caractères du contrat, vous n’avez à vous soucier de rien.  Soyez bons, marchez droit et le paradis vous attend, même si l’endroit peut devenir ennuyant à la longue.  C’est beaucoup mieux que d’aboutir chez les démons, là où la température est torride et les fréquentations mauvaises.
 
Et si un dictateur se présente parmi vous, n’ayez aucune pitié.  N’hésitez pas à le menacer de brûler éternellement dans le feu de l’enfer.  Sachez qu’un jour, sa chair se gonflera avant de pourrir et que son argent lui sera devenu inutile.  Les gaz terrestres s’échapperont alors par tous les trous de son corps et il ira rejoindre les siens dans le brasier éternel.

02. Satan fulmine.

Voilà une photo qui dit beaucoup.   Le dictateur est assis à son bureau et nous regarde d’un air méprisant.  S’il semble malade, c’est que les vapeurs toxiques de l’orgueil l’ont empoisonné. Spectacle bizarre que ce tyran qui se consume de l’intérieur, sous nos yeux, sans aucune modestie.  Vaniteux à l’extrême, il se croit photogénique.  
 
Derrière lui flotte une bannière qui n’est pas la sienne, même s’il persiste à affirmer le contraire.  Cet apatride descendu de l’enfer, lieu dépourvu d’un drapeau, ne ménage donc rien pour essayer de nous berner.  Sur le bureau, il a même aligné les babioles et les gadgets étranges de son pouvoir, s’imaginant ainsi nous effrayer.  Quel imbécile.
 
Envahi de gaz nocif, incapable de s’exécuter, le dictateur demeure immobile.  Il lui suffirait d’appuyer sur un bouton pour que le monde explose, mais il ne sait plus quel bouton est le bon.  Appuie ou non, il ne peut pas se décider et ça le constipe.  La couleur terne et cireuse de sa peau laisse d’ailleurs deviner qu’il fait grand usage de laxatif liquide.  La vodka, c’est terminé pour lui.  Ça ne ferait que rajouter du feu dans ses entrailles en décomposition.
 
Le torse nu, enfourchant un cheval, ou dans son costume de judo, le dictateur a souvent posé par le passé.  Et il pose encore même si son corps s’est enflé depuis.  Cravaté, l’air aussi frais qu’un bol de gélatine avariée, il nous toise de ses yeux d’assassin.  L’on peut présumer que des odeurs nauséabondes s’échappent par tous les orifices de ce sombre personnage, car plus personne n’ose s’approcher de lui.
 
Désormais seul, il a érigé un mur d’écrans dans son antre.  C’est la seule compagnie qui lui reste.  Des écrans sur lesquels se succèdent des têtes parlantes qui l’exhortent en vain à se contenir, et des écrans  diaboliques par lesquels il propage la terreur.  La solution, direz vous, serait de lui couper le courant.  Bonne idée.  Ça le pousserait peut-être au suicide. 

03. Satan gonfle.

À le regarder, plusieurs se posent des questions sur la vie privée de cet abruti et certains se demandent même s’il ronfle lorsqu’il dort.  Ce sont des interrogations puériles, bien qu’elles soient divertissantes.  Qu’il dorme sur le dos ou sur le côté, avec ou sans oreiller, ça n’a aucune importance.
 
Ce que la communauté internationale devrait chercher à savoir, c’est si le tyran pisse encore.  Personne ne l’a vu uriner récemment, c’est un fait.  Cela laisse présager qu’il est sérieusement malade.  Tant mieux si c’est le cas.  Il faudrait lui demander de s’exécuter devant les caméras.  Allez, Vladimir, un petit pipi pour la photo.
 
Puisqu’il est constipé et qu’il est plein de fluides non évacués, le dictateur continue de gonfler.  Combien de temps va durer son expansion, ça, personne ne le sait.  Mais n’en doutez pas, chers fidèles, il finira par crever, ce scélérat.  Probablement après s’être sauvé dans le néant avec tout son argent.  Mais le néant ne peut durer.  Sa vie sur terre se terminera et il devra retourner là d’où il vient, en enfer.

04. Satan brûle.

En se projetant dans un futur proche, l’on peut constater que jusqu’à la toute dernière minute de sa vie, le dictateur a cru que les portes du paradis s’ouvriraient pour lui lors du jugement dernier, et même qu’une fois mort il a continué à y croire.
 
Là-haut, il s’est installé durant quelques temps dans le couloir qui mène au tribunal afin d’admirer les paysages à travers la fenêtre panoramique.  Puisqu’il s’incrustait, il a fallu qu’un gardien le déloge de là avant de l’emmener de force devant le magistrat.
 
Au tribunal, le juge a été encore plus rapide qu’à l’habitude.  Il n’a pas eu à consulter le nom de l’énergumène devant lui, l’ayant tout de suite reconnu : Vladimir, diable en cavale, dangereux.  Le juge n’a eu qu’à claquer du doigt pour que le grand démon qui garde la porte s’avance et se saisisse du contrevenant.  Vladimir n’a pas eu le temps de résister.  D’un seul coup de son glaive de feu, le gardien du brasier lui a tranché la tête.
 
Les diables évadés sont réputés pour être difficiles à maîtriser et le dictateur n’a pas fait exception.  Dans un ultime accès de folie, il a ramassé sa tête, laquelle avait roulé sous le bureau du juge, et l’a replacée sur son corps de damné.  Mais avant que le vaurien n’ait pu cligner des yeux à nouveau, le gardien de l’enfer a ouvert la porte menant à la fournaise éternelle et d’un coup de sabot il l’a précipité dans les flammes.  Les petits démons qui œuvrent dans le brasier se sont fait un plaisir de l’accueillir.  Allez, Vladimir, brûle.
 

05. Dédicace.

 
Dédié à toutes les bonnes gens de ce monde.
 
 
* * * 
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